VILLE DE BRUXELLES

Urbanisme – Plans et autorisations

A l’att.de D. DE SAEGER

Centre Administratif 

Boulevard Anspach, 6

1000    BRUXELLES

V/Réf : E-7M/10

N/Réf. : AVL/CC/BXL-2.1999/s. 473
Bruxelles, le

Annexe : /

Monsieur,

Objet : 
BRUXELLES. Rue Joseph Stevens, 43 / angle rue des Minimes, 1. Régularisation d’une enseigne. Demande de la Commission de concertation. 


(Dossier traité par : A. Duchatel)

En réponse à votre lettre du 26 janvier 2010 sous référence, réceptionnée le 29 janvier, nous avons l’honneur de vous communiquer l’avis défavorable émis par notre Assemblée en sa séance du 17 février 2010, concernant l'objet susmentionné.
La demande concerne un très bel immeuble d‘angle de style néo-renaissance flamande construit en 1895 selon les plans de l’architecte L. Delune (cf. photo NN en annexe). Il est inscrit à l’inventaire du patrimoine monumental de Bruxelles et est situé dans la zone de protection de plusieurs maisons classées de la place du Grand Sablon (n°5, 6, 37, 38-39, 42, 43 et 49). 
La demande porte sur la régularisation d’une enseigne sous forme de bâche reproduisant une photographie de 2,20 mètres de large sur 6 mètres de haut, placée devant les fenêtres des 2e et 3e étages de la façade d’angle de l’immeuble et occupant tout l’espace entre l’élégant petit balcon semi-circulaire en pierre du 1er étage – auquel elle enlève toute présence – et la corniche.

La Commission est strictement défavorable à la demande de régularisation de l’enseigne en raison de ses dimensions prohibitives, des dérogations flagrantes qu’elle présente par rapport au RRU et de son inadéquation avec le caractère patrimonial exceptionnel des lieux concernés par la demande, auxquels elle porte visuellement préjudice. Il faut noter, dans ce cadre, que cette façade d’angle joue un rôle prépondérant dans la composition des 3 façades du bâtiment de Delune (balcon en pierre, fronton à gradins) mais également un rôle clef dans l’articulation des rues des Minimes et J. Stevens. 

Pour mémoire, la Commission a déjà été interrogée à deux reprises sur le placement de dispositifs similaires – si ce n’est que celui faisant l’objet de la présente demande a, de surcroît, des dimensions encore plus importantes que les dispositifs précédents. Les deux avis qu’elle a rendus, à ces occasions (datés des 10/10/2007 et 14/11/2007) étaient défavorables étant donné les dérogations que présentaient les dispositifs par rapport aux prescriptions du RRU, de leur caractère non valorisant pour le remarquable immeuble de L. Delune et, plus globalement, pour la place du Grand Sablon comptant de nombreux immeubles classés. 
Le dispositif faisant l’objet de la présente étant encore davantage préjudiciable que les précédents en regard de ses dimensions et présentant les même dérogations, la Commission réitère ci-dessous, ses remarques précédentes qui sont toujours d’application, tout en s’interrogeant sur la persistance du demandeur à placer des dispositifs non réglementaires et inacceptables en regard du caractère patrimonial des lieux. La récidive est  d’autant plus interpellante qu’un procès verbal a déjà été dressé en 2006 par la Ville pour les mêmes faits et que plusieurs refus de permis semblent déjà avoir été notifiés au même demandeur pour le placement de dispositifs semblables. 
Dérogations du dispositif aux prescriptions du RRU
La Commission rappelle que selon les prescriptions du RRU, 
- Les enseignes et publicités associées à l’enseigne ne peuvent masquer tout ou partie de baie, être apposées ou projetées sur tout ou partie de baies (Titre VI, chapitre VI, article 34).

- une enseigne doit, dans les zones restreintes ou les zones de protection de biens classés, être placée soit, sous le seuil de la baie la plus basse du premier étage, soit, sous le seuil de la baie de l’étage concerné par l’activité à condition d’être constitué uniquement de lettres découpées s’intégrant dans l’architecture de la façade (Titre VI, chapitre V, art. 36, §1, 2°), ce qui n’est pas le cas du présent dispositif.
Armature métallique placée sur l’angle
Dans son avis du 14/11/2007, la Commission avait signalé qu’une armature avait été fixée sur la façade, à hauteur des fenêtres des deux derniers étages afin vraisemblablement de pouvoir accueillir ce genre de dispositif, de type enseigne ou associé à l’enseigne, de manière régulière et récurrente. Elle avait souligné que l’occupation répétée de cette armature assimilerait incontestablement les dispositifs temporaires qui y sont placés – en totale infraction avec les prescriptions du RRU – à une installation permanente. Afin d’éviter que ne se répète l’infraction, elle avait demandé de procéder à l’enlèvement de cette armature qui s’avérait, par ailleurs, dévalorisante pour cette très belle façade de L. Delune. Ladite structure étant toujours en place et les infractions étant récurrentes – une autre enseigne a d’ailleurs, entre-temps, déjà remplacé celle faisant l’objet de la présente demande ! –, la Commission insiste que pour l’enlèvement du cadre métallique soit, cette fois, effectif.
Remarque sur la pléthore d’enseignes au Grand Sablon

Enfin, la Commission rappelle sa perplexité devant la bataille d’enseignes et de publicité que se livrent les marchands de chocolat toujours plus nombreux place du Grand Sablon. Elle regrette que cette concurrence débridée se fasse au détriment de la mise en valeur du patrimoine exceptionnel qui caractérise cette place et que la surenchère d’enseignes dessert incontestablement. Elle demande aux gestionnaires de la Ville d’être attentifs à cet aspect.

La présence répétée d’enseignes placées en infraction sur la façade d’angle du n°1 de la rue des Minimes risquant d’encourager les autres commerçant à commettre des infractions similaires, la Commission demande qu’il y soit mis fin dans les plus brefs délais. 

Veuillez agréer, Monsieur, l’expression de nos sentiments très distingués.


   A. VAN LOO
     G. VANDERHULST

     Secrétaire
        Président f. f.
Copies à : 
- A.A.T.L. – D.M.S. : Mme Sybille Valcke



- A.A.T.L. – D.U. : MM. Fr. Timmermans et S. De Bruycker
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